
L’importance d’un service de livraison complet et quotidien   
  
Introduction 
  
Deux visions s’opposent quant à l’avenir de Postes Canada. L’une repose sur la notion selon laquelle le 
service postal est un secteur en déclin et que ce déclin doit être géré, d’une manière ou d’une autre, 
jusqu’au jour où quelques-uns des éléments les plus rentables de ce secteur (la livraison des colis, par 
exemple) pourront lui être amputés et privatisés. L’autre vision fait preuve de prévoyance et 
d’optimisme. Elle envisage le service postal, avec son vaste réseau qui assure une présence dans 
chaque collectivité de notre immense pays, comme le tremplin pour le lancement de mesures 
novatrices couronnées de succès. Dans le présent document, le STTP soutient que cette vision doit 
l’emporter et que, par conséquent, toute réduction additionnelle de la fréquence de livraison du 
courrier n’est ni souhaitable ni nécessaire.1 Une réduction du nombre de jours de livraison nuirait à la 
viabilité de Postes Canada en réduisant sa capacité à assurer la diversification et la rentabilité de son 
secteur de livraison de colis, qui est en plein essor. 
  
Le STTP est conscient que la proposition consistant à réduire le nombre de jours de livraison du 
courrier ou à réduire autrement le service de livraison peut paraître raisonnable lorsqu’on ne reçoit 
pas de courrier tous les jours et lorsque Postes Canada affirme qu’elle doit réduire ses coûts.2 Tout 
récemment, trois pays ont fait l’essai d’une réduction des services de livraison. En 2015, dans le cadre 
d’un plan quinquennal visant à réduire ses coûts, l’administration postale de la Nouvelle-Zélande a 
annoncé que le courrier de base serait dorénavant livré un jour sur deux seulement. Cette décision a 
été prise malgré les profits importants réalisés par l’administration postale (principalement en raison 
du succès de la banque postale Kiwibank). Toutefois, en raison d’un tollé au sein de la population, les 
résidents des régions rurales de la Nouvelle-Zélande continuent de recevoir leur courrier cinq jours 
par semaine, alors que les résidents des régions urbaines le reçoivent trois jours par semaine. Les colis 
sont encore livrés tous les jours. Puisqu’il s’agit d’un changement encore très récent, les résultats et 
les conséquences de la réduction de la fréquence de livraison du courrier en Nouvelle-Zélande ne sont 
pas encore très bien documentés, y compris en ce qui concerne la promesse faite à l’époque par 
l’administration postale néo-zélandaise de maintenir la garantie d’un service de livraison trois jours 
par semaine. La Finlande a elle aussi réduit la fréquence de son service de livraison dernièrement en 
mettant fin à la livraison du courrier le mardi. L’Italie a commencé à réduire la fréquence de livraison 
du courrier dans les régions à faible densité de population. 

                                                 
1 Au Canada, les ménages ont déjà bénéficié d’un service de livraison du courrier deux fois par jours, et les entreprises, 
d’un service de livraison trois fois par jour. En 1969, la livraison le samedi a pris fin dans les régions urbaines du pays. Les 
résidents ruraux ont continué de recevoir leur courrier le samedi jusqu’au début des années 1980. 
2 Se pose alors la question suivante : pourquoi une société d’État qui a réalisé des profits annuels de plusieurs millions de 
dollars au cours de 19 des 21 dernières années (voir le mémoire du STTP sur la situation financière de Postes Canada) 
doit-elle réduire ses coûts? 



  
Ces pays sont minuscules lorsqu’on les compare à l’immense territoire du Canada.3 Ils seraient 
probablement incapables de respecter leur promesse de maintenir un service de livraison trois jours 
par semaine si, comme le Canada, leur territoire s’étendait de Terre-Neuve à l’île de Vancouver et 
jusqu’au Grand Nord. Dans le contexte canadien, une réduction du nombre de jours de livraison n’est 
pas une solution envisageable. On ne devrait pas non plus exiger que les Canadiennes et Canadiens 
acceptent d’autres compressions inutiles pour conserver la livraison quotidienne du courrier. 
  
L’importance de la livraison quotidienne pour les entreprises  
  
Les entreprises, peu importe leur taille, dépendent grandement d’un service de livraison ponctuel 
pour les paiements et les produits, ainsi que pour la publicité (feuillets publicitaires et autres 
documents promotionnels). Par exemple, le propriétaire d’une pizzéria locale pourrait avoir besoin de 
poster un lot de feuillets publicitaires pour annoncer une promotion hebdomadaire. À l’heure actuelle, 
Postes Canada dispose d’une période de trois jours pour effectuer la livraison de ces publicités. Une 
réduction du nombre de jours de livraison nuirait grandement à la capacité du restaurant de diffuser 
sa publicité à temps et d’attirer des clients. 
  
Aux États-Unis, la National Association of Letter Carriers (NALC) a réussi à faire valoir qu’un service de 
livraison six jours semaine (y compris le samedi) est une bonne chose pour les entreprises. 
L’association a soutenu que le service postal public des États-Unis (USPS), compte tenu de la taille de 
son réseau, « [traduction] peut assurer pour UPS, FedEx et Amazon la dernière portion (dernier 
kilomètre) du service de livraison aux prix les plus abordables, et ce, dans le cadre d’un partenariat qui 
s’est avéré efficace et rentable ».4  
 
De plus, les expéditeurs de publipostages, les journaux hebdomadaires et les petites entreprises 
(comme celles qui vendent des produits sur eBay) dépendent de la livraison le samedi pour l’envoi et 
le paiement des factures, et pour l’expédition de leurs produits. Ces utilisateurs du service postal 
seraient particulièrement touchés par le ralentissement d’un service pour lequel ils continueraient de 
payer les mêmes tarifs. Selon la NALC, un sondage mené par l’administration postale des États-Unis 
(USPS) auprès de ses clients indique que de 35 % à 40 % des expéditeurs de courrier d’affaire (qui 
représentent plus de 95 % des revenus du service postal) veulent un service de livraison le samedi. 
L’annulation de ce service inciterait de nombreux expéditeurs à recourir à d’autres méthodes de 
livraison ou à quitter carrément le service postal. Selon une étude réalisée en 2012, l’élimination de la 

                                                 
3 La Finlande a une superficie de 338 424 kilomètres carrés, la Nouvelle-Zélande, de 268 021 kilomètres carrés, et l’Italie, 
de 301 338 kilomètres carrés. Par comparaison, la Colombie-Britannique couvre à elle seule une superficie de 
944 735 kilomètres carrés. 
4 Postes Canada a de l’expérience à titre de fournisseur de la dernière portion du service de livraison pour des entreprises 
privées comme FedEx dans les régions rurales et les petites localités du Canada. 



livraison le samedi entraînerait une baisse de 7,7 % des volumes de courrier et une perte de revenus 
de 5,26 milliards $, qui excéderait de beaucoup la réduction anticipée des dépenses de l’ordre de 
3,3 milliards $. »5 Une réduction du nombre de jours de livraison est donc clairement préjudiciable au 
secteur des envois postaux. 
  
Postes Canada est d’accord : réduire la fréquence de livraison n’est pas la solution.  
  
La direction de Postes Canada a déjà déclaré publiquement qu’une réduction des jours de livraison 
n’était pas une option pour une partie cruciale de sa clientèle – les entreprises canadiennes. Par 
exemple, Mary Traversy, première vice-présidente du courrier transactionnel à Postes Canada, a 
reconnu publiquement, lors d’une entrevue accordée au Charlottetown Guardian6 , que de 
nombreuses entreprises, surtout de petite et moyenne taille, comptent sur un service de livraison 
régulier et quotidien. Le PDG actuel de Postes Canada, Deepak Chopra, a lui aussi7 parlé de 
l’importance d’un service de livraison quotidien pour les flux de trésorerie des entreprises. 
  
Dans la section de son site Web réservée aux commentaires (qui a depuis disparue), Postes Canada a 
publié des réponses à de nombreuses questions et préoccupations relatives à l’élimination du service 
de livraison du courrier à domicile. Plusieurs personnes ayant suggéré qu’une réduction de la 
fréquence de livraison à deux ou trois jours par semaine serait peut-être une option de rechange 
acceptable à l’élimination de la livraison à domicile, Postes Canada a répondu en leur communiquant 
différentes versions de la même réponse : 
  
[traduction] Postes Canada a pris en considération un vaste éventail d’options pour assurer le 
maintien du service postal, y compris une réduction de la fréquence de livraison. Votre solution semble 
bien simple, mais compte tenu de la structure de Postes Canada, une telle solution ne serait tout 
simplement pas efficace, rentable ni même réalisable. Nos clients, tant les expéditeurs que les 
destinataires, s’attendent à ce qui nous assurions la livraison des colis chaque jour ouvrable, et ce 
service de livraison quotidien est encore plus important en raison de la croissance du magasinage en 
ligne et du cybercommerce. De plus en plus, nous structurons nos opérations de manière à livrer le 

                                                 
5 Voir la feuille de renseignements de la NALC sur la livraison six jours semaine, datant de janvier 2015 (annexe A) 
6 www.theguardian.pe.ca/News/Local/2013-05-18/article-3251303/Canada-Post-assessing-options-to-remain-self-
sustaining-in-digital-age 
7 www.zoomerradio.ca/podcast-goldhawk-fights-back/gfb-podcast-deepak-chopra-april-22nd et 
www.cbc.ca/radio/popup/audio/player.html?autoPlay=true&clipIds=2454987431&mediaIds=2454987425&contentarea=r
adio&subsection1=radio1&subsection2=currentaffairs&subsection3=the_sunday_edition&contenttype=audio&title=2014
/05/11/1.2905054-deepak-chopra-farley-mowat-learning-how-to-mother-amelias-grace-a-place-for-konnisola-and-annie-
get-your-gun&contentid=1.2905054 
 

http://www.theguardian.pe.ca/News/Local/2013-05-18/article-3251303/Canada-Post-assessing-options-to-remain-self-sustaining-in-digital-age/
http://www.theguardian.pe.ca/News/Local/2013-05-18/article-3251303/Canada-Post-assessing-options-to-remain-self-sustaining-in-digital-age/
http://www.zoomerradio.ca/podcast-goldhawk-fights-back/gfb-podcast-deepak-chopra-april-22nd/
http://www.cbc.ca/radio/popup/audio/player.html?autoPlay=true&clipIds=2454987431&mediaIds=2454987425&contentarea=radio&subsection1=radio1&subsection2=currentaffairs&subsection3=the_sunday_edition&contenttype=audio&title=2014/05/11/1.2905054-deepak-chopra-farley-mowat-learning-how-to-mother-amelias-grace-a-place-for-konnisola-and-annie-get-your-gun&contentid=1.2905054
http://www.cbc.ca/radio/popup/audio/player.html?autoPlay=true&clipIds=2454987431&mediaIds=2454987425&contentarea=radio&subsection1=radio1&subsection2=currentaffairs&subsection3=the_sunday_edition&contenttype=audio&title=2014/05/11/1.2905054-deepak-chopra-farley-mowat-learning-how-to-mother-amelias-grace-a-place-for-konnisola-and-annie-get-your-gun&contentid=1.2905054
http://www.cbc.ca/radio/popup/audio/player.html?autoPlay=true&clipIds=2454987431&mediaIds=2454987425&contentarea=radio&subsection1=radio1&subsection2=currentaffairs&subsection3=the_sunday_edition&contenttype=audio&title=2014/05/11/1.2905054-deepak-chopra-farley-mowat-learning-how-to-mother-amelias-grace-a-place-for-konnisola-and-annie-get-your-gun&contentid=1.2905054
http://www.cbc.ca/radio/popup/audio/player.html?autoPlay=true&clipIds=2454987431&mediaIds=2454987425&contentarea=radio&subsection1=radio1&subsection2=currentaffairs&subsection3=the_sunday_edition&contenttype=audio&title=2014/05/11/1.2905054-deepak-chopra-farley-mowat-learning-how-to-mother-amelias-grace-a-place-for-konnisola-and-annie-get-your-gun&contentid=1.2905054


courrier et les colis en même temps. Livrer les colis chaque jour et le courrier un jour sur deux serait 
une démarche tout simplement illogique pour nous et nos clients.8  
 
En réponse à d’autres questions semblables, Postes Canada a souligné à maintes reprises l’importance 
du service de livraison quotidien pour les entreprises, dont bon nombre sont de « [traduction] petites 
entreprises à domicile qui sont situées dans des quartiers résidentiels et qui reçoivent et envoient des 
chèques par la poste pour maintenir leurs flux de trésorerie. » L’idée de fournir un service de livraison 
quotidien aux destinataires se trouvant dans un « corridor d’affaires » ne fonctionnerait pas pour ces 
entreprises à domicile dispersées.  
  
Dans cette même réponse, Postes Canada précise que « [traduction] le passage à un service de 
livraison un jour sur deux uniquement pour les résidents ne nous aurait pas permis d’assurer le 
service auquel s’attendent nos clients, et un tel changement n’aurait pas été réalisable sur le plan 
opérationnel et n’aurait pas été rentable pour Postes Canada. » Si elle devait réduire le nombre de 
jours de livraison, il serait alors très difficile, voire impossible à Postes Canada de maintenir son taux 
de conformité de 94,2 % aux normes de livraison de la poste-lettres du régime intérieur.9  
 
Normes de livraison pour les envois poste-lettres10 

Zone de livraison Local 
À l’intérieur de 
la province 

National 

Grands centres urbains 2 jours 3 jours 4 jours 

Petits centres urbains  2 jours 3 jours 4 jours 

Régions nordiques et éloignées  2 jours jusqu’à 6 jours jusqu’à 8 jours 

 
Si l’on réduit le nombre de jours de livraison du courrier chaque semaine, chaque lettre prendra en 
moyenne plus de temps pour atteindre son destinataire. Postes Canada sera alors obligée de réduire 
les normes de livraison, ou son taux d’échec quant au respect des normes actuelles augmentera, ce 
qui fera fuir les clients. 
  
Il est plus efficace d’intégrer les colis au reste du courrier. 
  
Postes Canada a indiqué que, même si certaines personnes seraient peut-être prêtes à accepter une 
réduction du nombre de jours de livraison de leur courrier, elles voudront quand même avoir la 
livraison quotidienne des colis. La livraison des colis est essentielle au maintien de l’autonomie 
financière de Postes Canada, et compte tenu de sa densité de livraison, Postes Canada est l’entreprise 

                                                 
8 Voir les captures d’écran de ces réponses de Postes Canada à l’annexe B. 
9  www.canadapost.ca/tools/pg/manual/PGdeliverystds-e.asp#2026974 
10 Source : www.canadapost.ca/tools/pg/manual/PGletterml-e.asp#1383779 

http://www.canadapost.ca/tools/pg/manual/PGdeliverystds-e.asp#2026974
http://www.canadapost.ca/tools/pg/manual/PGletterml-e.asp#1383779


de livraison de colis la plus efficace : « Les colis, le courrier publicitaire et le courrier de haute valeur 
généreront des revenus essentiels à l’autosuffisance financière de Postes Canada. »  
  
Près de la moitié11 des colis livrés par Postes Canada pèsent 3 livres (1,36 kg) ou moins et mesurent 
200 pouces cubes (3 277 centimètres cubes) ou moins.12 Bien que ces petits articles soient vendus 
comme des colis (« paquets » dans le jargon postal), ils sont assez légers et assez petits pour être 
livrés en même temps que la postes-lettres. 
  
Les gros colis (plus de 3 lb et plus de 200 pouces carrés) doivent être livrés au moyen d’un véhicule et 
nécessitent un arrêt séparé à chaque point de remise. En ce qui concerne la livraison des petits 
articles, une réduction du nombre de jours de livraison donnerait lieu à l’une des deux situations 
suivantes : 

·      Ces articles ne seraient pas livrés à temps et ne seraient donc pas livrés d’une manière 
concurrentielle; 

·      Ils seraient livrés à un coût beaucoup plus élevé par article. 

Postes Canada fait appel au génie industriel pour établir les valeurs de temps utilisées pour mesurer le 
travail des factrices et facteurs.13 Au moyen des normes de temps ainsi établies, il est possible de 
comparer le temps (et par conséquent le coût) requis pour : 

·      livrer un petit colis (paquet) en même temps que la postes-lettre à une adresse résidentielle 
(0,2312 minute), et  

·      livrer le même article à la même adresse au moyen d’un véhicule, lorsqu’aucun article de la 
postes-lettre n’est livré sur cet itinéraire ce jour-là (1,6114 minute). 

Il en coûterait presque sept fois plus cher de livrer ces petits articles aux adresses résidentielles 
séparément de la postes-lettre. Bien que la différence de coût soit moindre en ce qui concerne les 
autres types de points de remise (appartements ou adresses commerciales), il en coûte quand même 
presque trois fois plus cher, tous types de points de remise confondus, de livrer des articles 
séparément au moyen d’un véhicule, comparativement à la méthode actuelle qui consiste à livrer ces 
articles en même temps que le courrier. 
  
Il est beaucoup plus efficace de combiner la livraison des colis et des paquets à la livraison d’autres 
types de courrier. Si Postes Canada était obligée de séparer la livraison de la postes-lettres et la 

                                                 
11Selon un examen des données du SIMI pour plus de 30 000 colis et paquets dans dix régions de tri d’acheminement à 
Calgary, à Winnipeg, à Toronto et à Montréal.  
12Voir la section 1203.4 du Système du manuel de la Société (limites de poids pour les factrices et facteurs) (Manuel des 
normes de la Société, annexe C).  
13Voir les normes de temps de livraison des produits S4 de Postes Canada pour les livraisons avec TDP–CBF aux 
réceptacles « R » – y compris les arrêts de livreuse automobile, les valeurs d’arrêt et d’envoi pour les livraisons sur son 
propre itinéraire et sur un autre itinéraire. (Manuel des normes de la Société, annexe D).   



livraison des colis, l’efficacité liée au jumelage de ces produits dont elle bénéficie s’en trouverait 
grandement réduite. 
 
Le service postal peut déjà composer avec la baisse des volumes de courrier. 
  
Postes Canada aime justifier les compressions en invoquant le déclin des volumes de courrier. 
Toutefois, la baisse des volumes de courrier ne constitue pas une crise pouvant justifier une réduction 
du nombre de jours de livraison. Postes Canada omet souvent de mentionner qu’elle a réussi à gérer 
cette diminution des volumes de courrier avec beaucoup de succès en ajustant ses coûts de 
main-d’œuvre grâce à un processus qui a fait l’objet d’une entente avec le Syndicat. 
  
Si on examine la baisse des volumes de courrier au cours des dernières années, on constate une 
diminution correspondante du nombre d’heures travaillées par les travailleuses et travailleurs 
internes (voir le mémoire du STTP sur la situation financière de Postes Canada). Les travailleuses et 
travailleurs externes disposent d’un système de mesure des itinéraires qui entraîne une réduction des 
effectifs en fonction de la diminution des volumes de courrier. Par exemple, les factrices et facteurs 
ne sont pas tenus de se rendre à chaque adresse tous les jours. À mesure que le volume de courrier 
diminue, les factrices et facteurs livrent du courrier à un nombre moindre d’adresses par section de 
rue. Par conséquent, un nombre accru d’adresses est ajouté à chaque itinéraire de huit heures, ce qui 
entraîne une réduction correspondante du nombre de factrices et facteurs requis pour livrer le 
courrier dans le quartier en question et dans l’ensemble du pays. 
 
Au cours des dix dernières années (2005-2015), on constate que le nombre de factrices et facteurs au 
Canada (par tranche de 1 000 adresses) a diminué presque à l’unisson de la réduction du volume de 
courrier par adresse.14 Postes Canada est déjà très bien équipée pour composer avec les fluctuations 
touchant le volume de courrier se trouvant dans le réseau postal.   
 
Un service de livraison complet et quotidien est l’option la plus écologique. 
  
En raison de l’essor des achats en ligne, des millions de colis additionnels sont livrés par Postes 
Canada et les autres entreprises de livraison, ce qui contribue à accroître la congestion routière et les 
émissions de gaz à effet de serre. 
  
L’an dernier, le nombre de colis livrés uniquement par Postes Canada a augmenté de près de 10 %. 
Toutefois, lorsque la livraison est assurée par Postes Canada, on ne constate qu’une très faible 
augmentation des émissions de gaz à effet de serre, car, contrairement aux autres entreprises de 

                                                 
14 Voir les données sur les revenus, les volumes et les points de remise dans les rapports annuels de Postes Canada de  
2005 à 2015 (annexe E).  



livraison, Postes Canada livre déjà du courrier et des colis tous les jours dans tous les quartiers du 
pays. Un véhicule qui sert à livrer, en même temps, le courrier et les colis permet de limiter le coût et 
les conséquences environnementales de chaque envoi. Selon un rapport publié en 2011, la livraison 
d’un colis par Postes Canada émet jusqu’à six fois moins de gaz à effet de serre qu’une livraison 
effectuée par une entreprise de messageries 24 heures, et trois fois moins qu’un particulier qui 
parcourt cinq kilomètres en automobile pour aller chercher son colis au comptoir postal.15 
  
Une réduction du nombre de jours de livraison supprimerait cet avantage environnemental. Pour 
Postes Canada, une telle réduction donnerait lieu à une hausse de ses coûts de livraison des colis. Elle 
serait alors obligée de hausser ses tarifs pour ce service, ce qui lui ferait perdre des parts de marché 
au profit d’entreprises moins efficaces sur le plan environnemental. Les clients commerciaux, peu 
importe leur taille, comptent sur la livraison quotidienne du courrier pour maintenir leurs flux de 
trésorerie et assurer l’acheminement des envois à délai de livraison convenu. Si Postes Canada 
réduisait le nombre de jours de livraison par semaine, les entreprises de messageries ne tarderaient 
pas à prendre le relais, et trois camions de livraison ou plus parcourraient alors les mêmes rues, 
multipliant du même coup les émissions de gaz à effet de serre liées à la livraison des colis.   
 
  
Une diminution du nombre de jours de livraison éliminerait des emplois et nuirait aux collectivités. 
  
Une diminution du nombre de jours de livraison entraînerait l’élimination de milliers d’emplois qui 
permettent à des travailleuses et travailleurs de payer des impôts et de soutenir leur famille et 
l’économie locale partout au pays. 
  
Il est peu probable que Postes Canada soit en mesure de réaliser les économies qu’elle anticipe en 
matière de main-d’œuvre si ces milliers d’emplois sont éliminés. Selon une étude citée par la NALC, 
l’administration postale des États-Unis (USPS) a grandement surestimé les économies qu’elle croyait 
pouvoir réalisées en mettant fin à la livraison du courrier le samedi.16   
  
En plus de perdre des clients, Postes Canada devrait probablement payer un grand nombre d’heures 
supplémentaires pour répondre aux attentes relatives à la livraison des colis. Disposant d’un nombre 
réduit de factrices et facteurs, Postes Canada sera incapable de traiter les millions de colis qu’elle 
reçoit actuellement chaque jour durant les périodes de pointe, comme la période des Fêtes. 
  
 
 

                                                 
15 Société canadienne des postes, Rapport sur la responsabilité sociale 2011 de Postes Canada  
16 Voir l’annexe A.  



Une réduction de la fréquence de livraison ferme la porte à d’autres options.  
 
Une réduction des services de base, telle l’élimination de la livraison à domicile ou une réduction du 
nombre de jours de livraison, ne devrait pas être prise en considération. D’autres administrations 
postales ailleurs dans le monde sont elles aussi aux prises avec une diminution des volumes du 
courrier, mais elles ont choisi de relever ce défi en cherchant des façons de diversifier la gamme de 
services qu’elles offrent (voir les sections du mémoire du STTP sur le potentiel des services bancaires 
postaux, des nouveaux services à domicile et des nouveaux services offerts aux points de vente). Ces 
administrations postales ont utilisé leur réseau de livraison quotidienne pour répondre aux besoins 
changeants de la population. 
  
Postes Canada remplit amplement son mandat, qui consiste à demeurer financièrement autonome. Il 
est maintenant temps qu’elle s’acquitte des autres responsabilités qui lui incombent aux termes de 
ses cadres réglementaire et politique, y compris les obligations de livrer le courrier cinq jours par 
semaine (Protocole du service postal canadien),17 de maintenir « un service postal habituel et 
fondamental » et de se pencher sur les améliorations qu’elle peut apporter à ses produits et services 
en tenant compte des nouvelles technologies de communication (Loi sur la Société canadienne des 
postes).18 Nous devons discuter des autres produits et services que nous pouvons livrer tous les jours. 
À un moment où notre service postal public pourrait réussir à se réinventer en optimisant son vaste 
réseau de livraison pour améliorer ses services actuels et en proposer de nouveaux afin de desservir 
les gens chez eux et dans les entreprises, une réduction du service de livraison fermera à jamais la 
porte à ces possibilités, faisant de la vision pessimiste de Postes Canada une prophétie 
auto-réalisatrice. 
 
Recommandation : Que Postes Canada soit tenue d’assurer l’essentiel du service postal public 
habituel en maintenant la livraison du courrier tous les jours de la semaine. 
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18 www.laws.justice.gc.ca/fra/lois/C-10/   
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